
LE “ WITNESS ” 

DONNE LA RAISON 


Nous invitons nos tmis à lire l’ex¬ 
trait suivant d'un article du ' “Wit- 
ness" : 

(Traduction.) 

Nous n'hésitons pas â dire que l'at¬ 
titude première du gouvernement Lau¬ 
rier sur la question d’un contingent 
pour le Sud-African, a été absolu- 
ente correcte. Il n'y a pas dans le 
pays un journal plus autorisé à tenir 
ce language que le “ Witness,’’ qui, de¬ 
puis un quart de siècle, n'a cessé 
d'appeler l’attention sur la fausse po¬ 
sition du Canada vis-à-vis l'empire à 
le défense duquel il ne contribuait en 
aucune façon. Libre des attaches de 
parti, notre journal avait ses coudées 
plus franches et son parler plus libre. 

Toutefois, ni l'un ni l'autre des par¬ 
tis n’osa mettre de l’avant parmi la 
population du Canada, la question de 
la participation à la défence de l'em¬ 
pire. Un jour, dans un banquet, en 
Angleterre, Sir John Macdonald affir¬ 
ma à ses auditeurs que le Canada se¬ 
rait toujours prêt à faire sa part, 
mais aucune provocation n'a pu réus¬ 
sir à en tirer une déclaration sembla¬ 
ble au Canada. Quand il fut bruit 
d'une guerre dans l’Afrique australe, 
on demanda au gouvernement d’offrir 
un contingent militaire à la Grande- 
Bretagne. 

Que signifiait cette demande, à cet¬ 
te époque, alors que presque personne 
croyait que la guerre éclaterait ou 
qu'avenant un conflit, celui-ci n'au¬ 
rait pas d'importance ? 

Cette demande signifiait que le gou¬ 
vernement du pays, à une heure où 
le besoin ne s en faisait pas sentir, 
devait, soit sans la sanction des 
Chambres, soit en encourant les frais 


d une session additionelle du Parle¬ 
ment prendre une attitude entière¬ 
ment différente de celle que le paya 
avait toujours prise via-à-vis de ! em¬ 
pire. Nous soutenons fortement que 
le changement d’attitude aurait eu sa 
raison d’être, mais nous prétendons 
aussi énergiquement que le mode d'o¬ 
pérer ce changement de front, eût été 
inconstitutionel. 

Si un revirement semblable avait eu 
lieu sans que l'occasion s'en présen¬ 
tât et sans qu'il fût évident que" le 
pays l'approuveerait, l'opposition au¬ 
rait eu une excellente raison de blâ¬ 
mer le gouvernement 

“Pourquoi cette demande fut-elle 
adressée à Sir Wilfrid Laurier par 
ceux qui, s’étant toujours donnés 
comme le parti du patriotisme im¬ 
périal, n’avaient jamais fait une de¬ 
mande analogue à Sir John Macdon¬ 
ald ? 

“SIMPLEMENT PARCE QUE 
SIR WILFRID LAURIER ETAIT 
UN CANADIEN - FRANÇAIS ET 
QU'UN GRAND NOMBRE DE 
SES PARTISANS AU PARLE¬ 
MENT ETAIENT DES CANADI- 
EN-FRANCAIS. Us crurent que Sir 
Wilfrid n'oserait jamais se rendre à 
leur demande et que son refus lui 
aliénerait ses partisans de langue ang¬ 
laise, aux oreilles desquels on faisait 
résonner l'appellation de ‘'traître»’’. 
Ce cri avait déjà été poussé au sujet 
d’une question de tarif, lorsque les li¬ 
béraux avaient voulu, à l'exemple de 
lcrd Elgin, nouer' des relations com¬ 
merciales plus intimes avec les Etats- 
Unis. U y a toujours une armée for¬ 
midable de pygmées que le reproche 
de trahison fait surgir de prime 
abord." 


En 1896, sou a le régime conservateur, il a été exporté du Canada 5389,241 
Ihrics de beurre pour lequel, d'près les déclarations en douane, il a été paye aux 
cultivateurs $1,052,069, ou une moyenne de 17 8/10 ccntins la livre. 

En 1900, sous le régime liberal, il a été exporte du Canada 25,259.787 livres de 
beurre pour lequel, d'après les déclarations en douane, il a été paye aux cultiva¬ 
teurs $5422,556, ou nne moyenne de 20 8/10 ccntins la livre. 

Augmentation sous le régime libéral: 

Dans la quantité, 19380,787 livres. 

Dans le prix, 2} ccntins la livre, ou plus de 14 pour 100. 

Dans le revenu des cultivateurs, $4.070,467. 


En 1896, sous le régime conservateur, fi ■ été exporté du Canada 6,250.078 
doi raines d’erafs pour lesquels, d'après les déclarations en douane, il a été paye 
aux cultivateurs $807,086, ou une moyenne de 12 8/10 centins la douzaine. 

En 1900, sous le régime liberal, il a été exporté du Canada 10,187,906 douzaines 
d’eerfs pour lesquels, d’sprés les déclarations en douane, fi a été paye aux cultiva¬ 
teurs $1.457,902, on une moyenne de 14 8/10 centins la douzaine. 

Augmentation sous le régime libéral : 

Dans la quantité, 3,937,228 douzaines. I 

Dans le prix, 2 centins la douzaine, ou 16.66 pour 100. 

Dans le revenu des cultivateurs, $650,816. 


I - ^ 

DIMINUTION DES FAILLITES SOUS LE 
REGIME LIBERAL 


En 1896, sous le régime conservateur, fi a été emporte du Canada 164,689,128 
livres de fromage pour lequel, d'après les déclarations en douane, fi a été payé 
aux cultivateurs $13356,571, ou une moyenne de 8 4/10 centins la livres. 

En 1900, sous le régime liberal, fi a été exporté du Canada 185,984,430 livres de 
fromage pour lequel, d’après les déclarations en douane, il a été payé aux cultiva¬ 
teurs $19,856,324, pu une moyenne de 10 7/10 centins la livre, 

Augmentation sous le régime libéral: 

Dans la quantité 21,295,306 livres. 

Dans le prix, 2 8/0 centins 1a livre, ou 27.87 pour cent 
Dans le revenu des cultivateurs, $ 5 , 899 , 753 . 


REGIME TORY. 
Faillites. 

1781 . 


Passif. 


Années. 

1893 .. 

1894 .. 

1895 .. 

1896 .. 


$15,690,404 


23,965,283 

15,793,558 

16369,576 


.... 1913 . 

.... 2205 . 

REGIME LIBERAL. 

.... 1927 . 

.... 1470 . 

... 1305 . 


$13.219379 
. 9,825,000 
11,115391 


Pourquoi les hommes d'affaires, le haut commerce serait-il favorable au rétab¬ 
lissement du régime Tory, qui ramènerait encore l’éree des déficits, des taxes â out¬ 
rance et des faillites, qui sont le corollaire de tout ‘cela? 


ime conservateur, H a été exporté du Canada 55,079,032 


En 1896, sous le régi 
livres fie bacon, jambon et lard, dont la valeur, d’après les déclarations en douane, 
était de $4,446,884, ou une moyenne de 8 centins la livre. 

liberal, fi a été exporté du Canada 186441,124 livre. 


En 1900. sous le régi: 
de bacon, jambon et lard dont la valeur, d’après les déclarations en douane, a 
été de $12303.001, ou une moyenne de 9 4/10 centins la livre. 

Augmentation sous le régime libéral: ^ 

Dans la quantité, 81,062,092 livres. 

Dans le prix, 1 4/10 centins la livre ou 17} pour 100. 

Dans le revenu des cultivateurs, $8,358,117. 


“ Je suis d'extraction française, et je déclare à Sir Ch 
suite que ni mes compatriotes ni moi. nous ne consentiront 
des étrangers (Uitlanders) sur ce sol où nous sommes nés. 1 
Wilfried Laurier à Toronto. 


L’INTERCOLONIAL 


Ce qu’ont coûte et rapporte les canaux 


Comparaison des deux régimes 


En 1896 et 1900 


Diminution des dépenses sous les liberaux 


Le tableau suivant ne manque pas d’intérêt 


Diminu¬ 

tion. 

cts. 


En 1896—Réparations, renouvellements et salairer du personnel 
En 1899—Réparations, renouvellements et salaires dn personnel 


$ 693,690 97 
633315 61 


Coût du service des chars par mille parcouru 

par les trains..• •• •• I* 16 ".Pe 2.18 

Coût du service des locomotives par mille par- 

couru par les trains. 2536 2233 333 

Coût des trains par mile.. 87.51 531 

• Diminution: 5.51 cts. par mille, ou au taux de 14.69 pour 100. 

1 En 1899. la circulation des trains a été de 4,881,69^miDes. A 5.51 cts. le 
mille, cette réduction représente une somme de $268,981.3* 

T.Tntpmational est-il. oui ou non, mieux administré par les libéraux qu’il l'était 


Diminution par les libéraux 


$ 369,044 38 
389.588 72 






































